
Les activités des élèves 

 
Définition : Le concept d’activité regroupe l’ensemble des éléments qui définissent un travail, une tâche, proposé 
aux élèves en lien avec des objectifs de construction de connaissances et de compétences*.  
Leur diversité tient à la complexité des phénomènes étudiés ainsi qu’aux supports de travail : objets concrets 
(sources réelles de curiosité dans la discipline), appareils de mesure, données informatiques, documents graphiques 
et textes…  
Remarque : En psychologie le concept d’activités regroupe l’ensemble des processus mentaux qu’un sujet met en jeu pour 
exécuter une tâche. Lorsque les élèves et le professeur effectuent un travail collectif, chacun des élèves, par les processus 
mentaux qu’il met en œuvre, peut être « en activité ». Cependant le terme d’activité est habituellement réservé à un temps de 
travail personnel ou en groupe des élèves. C’est ce sens qui a été adopté ici. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 
 
 
*  Utilisation du terme selon les points communs dégagés par l’IGEN dans le rapport 2007-048 (relatif au socle commun) : 
« Pour autant, si trouver un sens commun à la notion de compétence semble difficile, quelques traits caractéristiques se 
dégagent de l’ensemble des propos des chercheurs : 

• une compétence repose sur la mobilisation, l’intégration, la mise en réseau d’une diversité de ressources : les 
ressources internes, propres à l’individu, ses connaissances, capacités, habiletés, mais aussi les ressources externes 
mobilisables dans l’environnement de l’individu (autres personnes, documents, outils informatiques, etc.) ; 

• cette mobilisation des ressources s’effectue dans une situation donnée, dans le but d’agir : la compétence est 
nécessairement située ; pour autant, elle s’exerce dans une diversité de situations, à travers un processus d’adaptation et 
pas seulement de reproduction de mécanismes. » 

 

Activité : 

Dispositif pédagogique permettant aux 

élèves de participer activement à la 

construction de leurs compétences* 

Cadre institutionnel : 

Programmes, documents « ressources 

pour la classe », socle commun des 

compétences… 

Objectifs atteints : 

Construction par les élèves de 

connaissances, capacités et attitudes 

et/ou 

Contrôle de leur acquisition 

Respecter les caractéristiques: 

 Temps de travail en 

autonomie : personnel, en 

binôme, en atelier… 

 Une ou plusieurs consignes 

(laissant  place au 

raisonnement de l’élève, pas 

de multiples questions 

fermées).  

 Elaboration d’une 

production : texte, schéma, 

croquis, graphe, diapo… 

Expliciter clairement : 

 Objectifs notionnels = 

savoir nouveau (notions 

construites) – 

Connaissances 

 

 Objectifs de méthodes 

et/ou techniques = savoir-

faire – Capacités 

 

 Eventuellement objectif de 

savoir être - Attitude 

       Critères d’évaluation  
 

et/ou 
 

   Indicateurs d’évaluation  

     Evaluation formatrice 
                     et/ou 
     Evaluation formative 
                     ou 
     Evaluation  sommative 

Sabine BOBÉE  IA-IPR  Orléans-Tours 



Exemples : 
 
Les exemples qui suivent ne sont pas des modèles. Ils visent à présenter quelques modalités différentes, par ailleurs 
non exhaustives. Toutes s’intègrent néanmoins dans une démarche de résolution de problème. 
 
6

ème
 : 

 « Extraction et observation des 
êtres vivants d’un sol ». 
 
Cette activité a été intégrée dans 
une investigation dont les principales 

étapes sont : 
Pb : Que deviennent les feuilles ? 

Hypothèses (fournies par les élèves) : 

 « Les animaux ou le vent 
transportent les feuilles ailleurs », 
considérée comme insuffisante 
par la classe ; 

 « Les animaux les mangent ». 

 « Le climat  les dégrade »   →→ a 
été reformulé en  « l’eau et la 
chaleur les dégradent » 

Les élèves n’avaient pas évoqué le rôle 
de la microflore ; elle sera abordée par 
un apport de matériel supplémentaire 
lors de l’étude expérimentale des 
paramètres climatique. 
Hypothèse non retenue (car pb soulevé 
en forêt) : 

 « Le jardinier les enlève » ! 
L’activité permet, en mettant en 
commun les réponses des élèves (dans 
un tableau que les élèves remplissent au 
fur et à mesure), d’éprouver la seconde 
hypothèse. 
Elle peut être prolongée par la 
réalisation d’un réseau trophique du sol 
pour développer la transformation de la 
matière vivante dans le sol. 

 
Connaissance : 
Le sol abrite des êtres vivants qui, au 
travers de réseaux alimentaires, 
transforment les restes d’organismes 
vivants 
Capacités (items du socle commun) :  
Réaliser, manipuler, mesurer, 
calculer, appliquer des consignes  
Rechercher, extraire et organiser 
l’information utile 
Attitudes : 
Le sens de l'observation 
La prise de décision 
 

Les habitants  du sol. 
Objectifs de savoir faire :  

 Savoir utiliser un outil d’observation 

 Savoir utiliser une clé de détermination 

 Savoir sélectionner des informations (pour montrer le rôle éventuel d’un 
animal sur la dégradation de la litière) 

 
1. Choisir un habitant du sol. 
2. Déterminer son nom à partir de la clé de détermination ci-dessous en expliquant 

les étapes du raisonnement. Pour ce faire, choisir et utiliser l’outil permettant de 
faire vos observations. 

 

 
3. Rechercher le régime alimentaire de cet animal (dans le manuel ou en utilisant 

Internet) pour préciser s’il peut, ou non, participer à la « disparition » des feuilles 
mortes. 

 
 

CLE DE DETERMINATION DES ANIMAUX DU SOL 
D’après Magnard 6ème  



6
ème

 : 

« Les spores sont-elles les semences 
des plantes sans fleurs ? » 
 
Cette activité, beaucoup plus cadrée 
que la précédente, ne laisse pas 
d’autonomie aux élèves. A ce titre, 
elle est moins adaptée à une 
programmation annuelle qui la 
situerait en fin d’année qu’en début 
d’année, au moment où les élèves 
commencent à se familiariser avec 
les outils et techniques 
d’observation.  
 
Cette activité se situe après que les 
élèves ont étudié la dissémination 
par des graines.  De nouvelles 
observations ont permis de poser le 
problème suivant « comment les 
plantes sans fleur se dispersent-
elles ? ». Dans ce cadre, les élèves 
recherchent de petites structures, 
semblables à des graines : les 
sporanges sont vite identifiés 
comme pouvant être des formes de 
dispersion ; une observation plus 
minutieuse conduit à observer qu’ils 
renferment de plus petites 
structures, les spores. 
Les spores étant souvent assimilés 
par les élèves à de très petites 
graines, l’activité vise, dans un 
premier temps, à lutter contre cette 
simplification abusive. Dans un 
second temps, le rôle des spores est 
éprouvé par l’observation de leur 
capacité à germer. 
 
Précédée d’une réflexion collective 
sur la stratégie de résolution du 
problème, les élèves pourront plus 
facilement s’impliquer dans 
l’activité. 
 
Connaissance : 
Les spores sont des formes de 
dispersion qui participent à 
l’installation des végétaux dans un 
milieu. 
Capacités (items du socle commun 
précisés) :  
Réaliser, manipuler, mesurer, 
calculer, appliquer des consignes 

 Réaliser une préparation 
microscopique 

 Réaliser une observation au 
microscope 

 Réaliser un dessin d’observation 

Rechercher, extraire et organiser 
l’information utile 
Attitude : 
Le sens de l'observation 

1- Les spores sont-elles des graines ? 
 
Tu disposes d’une partie de feuille de polypode (fougère). 
Réalise une préparation microscopique - Mode opératoire : 

  - Prélève avec une pince quelques boules orangées, situées sous la feuille. 
  - Dépose-les dans une goutte d’eau sur la lame. 
  - Imprègne-les d’eau, en remuant doucement avec la pince. 
  - Dépose la lamelle. 
  - Fais la mise au point au microscope avec l’objectif x 10. Procède comme 

indiqué sur la fiche technique “Utiliser un microscope” (page 179 BORDAS 

6e). 
 Observe et explore ta préparation jusqu’à la découverte des éléments 

identiques à ceux présentés avec le camescope. 
Dessine ci-dessous 2 ou 3 spores libérées par un sac (sporange). 
          (voir la fiche technique « réalisation d’un dessin d’observation »). 

 

 

 

 

 

 

 



° Compare la spore à la graine dont tu connais déjà l’organisation. 
 Complète le tableau suivant. 

 

 
 Réponds à la question posée. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 
2- Les spores germent-elles ? 
 
Des spores ont été placées en milieu humide entre deux lames pendant trois 
semaines. 
 Fais une mise au point microscope avec l’objectif x 10. 
 Observe, compare avec l’image en vidéo. 
 Dessine ce que tu vois (n’oublie pas la légende, le titre et le grossissement). 
°    Réponds à la question posée. 

 
 
 
 
 
 

D’après Activités à partir du concret en SVT de la 6
e
 à la 3

e
, 

collection pratiques à partager, R. Saur, S. Bollot et A. Dubois, 2001 
CRDP de Champagne-Ardenne 

 
 
 

 

 

 

 

 

 
 

 



 
6

ème
   

 

« L’unité des organismes vivants » 
 
Après avoir constaté la grande diversité des 
êtres vivants, on cherche à établir leur unité 
structurale au cours d’observations 
microscopiques. 
Dans le cadre d’observations « pour voir », 
du fait qu’il n’y a pas nécessairement une 
hypothèse qui a été formulée, on propose ici 
un travail en ateliers distincts afin d’enrichir 
le recueil des informations et effectuer une 
comparaison la plus riche possible. Quelques 
êtres vivants auront pu être rencontrés dans 
les milieux étudiés précédemment. 
L’élève est amené à se familiariser avec le 
microscope en l’utilisant une préparation du 
commerce. Une seconde observation peut 
être proposée pour initier les élèves à la 
réalisation d’une préparation microscopique. 

Pour mutualiser les dessins observation, il 
convient d’utiliser une caméra sur flexible, de 
les scanner ou de faire exécuter le dessin sur 
un transparent. 
Remarque : les êtres unicellulaires ne sont 
pas traités ici, ils pourront l’être dans le cadre 
de l’étude d’une fermentation. 
 
Connaissance : 
Au niveau microscopique, les organismes 
vivants sont constitués de cellules. 
La cellule est l'unité d’organisation des êtres 
vivants. 
La cellule possède un noyau, une membrane, 
du cytoplasme.  
Certains organismes vivants  sont formés d’un 
nombre très important de cellules. 
Capacités (items du socle commun précisés) :  
Réaliser, manipuler, mesurer, calculer, 
appliquer des consignes 

 Réaliser une préparation microscopique 

 Réaliser une observation au microscope 

 Réaliser un dessin d’observation 

Rechercher, extraire et organiser 
l’information utile 
Attitude : 
Le sens de l'observation 

 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
D’après SVT Compétences 6

e
, D. Pietrera, H. Valuy, CRDP de l’académie de Nice 

 



4
ème

 : 

« Voyage au centre de la 
Terre : fiction ou réalité » 
 
Il ne s’agit pas de construire 
une notion du programme mais 
de faire réfléchir (de façon 
modeste) sur la notion de « fait 
scientifique » ; ainsi, l’élève 
pourra prendre conscience que 
les observations et les 
raisonnements sont construits 
à partir de mesures et 
d’instruments mais sont 
analysés à la lumière des 
connaissances de l’époque. 
Cette activité est l’occasion 
d’aborder l’histoire des 
sciences en faisant réfléchir sue 
l’évolution historique des 
idées. 
Mené en interdisciplinarité, ce 
travail est aussi l’occasion de 
travailler les compétences 1 et 
5 du socle commun. 
 
Elle est déclinée en deux 
niveaux qui permettent de 
différencier les activités 
proposées aux élèves : 
- le niveau 1 est une tâche 

complexe de difficulté 
assez importante ; 

- le niveau 2 laisse beaucoup 
moins d’autonomie aux 
élèves. La consigne 
comprend une succession 
de tâches simples qui 
permettent aux élèves 
d’établir progressivement 
les arguments nécessaires 
à l’élaboration de leur 
réponse. 

 
Capacités (items du socle) :  
Rechercher, extraire et 
organiser l’information utile 
Réaliser, manipuler, mesurer, 
calculer, appliquer des 
consignes 
Raisonner, argumenter, 
pratiquer une démarche 
expérimentale ou 
technologique  
Présenter la démarche suivie 
Attitude : 
La curiosité 
L’esprit critique 
 
Remarque : l’ouvrage SVT 
Compétences 4

e 
précise les 

indicateurs d’évaluation. 
 

Niveau 1 : 
Dans le chapitre VI de son roman Voyage au centre de la Terre, Jules Verne, par l’intermédiaire de 
ses personnages, émet des doutes quant à la possibilité de se rendre au centre de notre planète. 
Pensez-vous qu’un tel voyage soit possible ? 
 

A partir des documents fournis, de vos connaissances et/ou de vos recherches, comparez les 
différents arguments apportés par les personnages de Jules Vernes, confrontez-les aux faits 
scientifiques actuels et formulez la réponse. 
 

Niveau 2 : 
Dans son roman Voyage au centre de la Terre, Jules Verne émet des doutes quant à la possibilité 
de se rendre au centre de notre planète. Pensez-vous qu’un tel voyage soit possible ? 
Avant de formuler votre réponse, réalisez les étapes qui vous aideront à construire votre texte. 

1) Les calculs actuels déterminent que le gradient géothermique (c’est-à-dire l’augmentation 
de la température avec la profondeur) est de 3°C pour 100 m. Dans le texte, ce même 
gradient est estimé à 1°C par 70 pieds. Ce calcul est-il en accord avec les données 
actuelles ? 

2) Calculez le rayon terrestre d’après la valeur donnée par Jules Vernes. 
3) Calculez la température théorique qui règnerait au centre de la Terre (une lieue de terre 

est égale à 4,445 km). La valeur obtenue est-elle en accord avec les calculs du narrateur ? 
4) Recherchez la valeur de la température du noyau terrestre. 

Utilisez vos réponses pour construire un texte clair sur la possibilité d’un voyage au centre de la 
Terre. 

 



 
 
 
 
 
 
 
 
Le document ci-contre est 
proposé en couleur sur le site 
http://www.crdp-
nice.net/svtcompetences/ sous 
réserve d’une authentification. 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
Les aides méthodologiques ci-
contre, respectivement pour le 
niveau 1 ou le niveau 2 peuvent 
être fournies à la demande des 
élèves ou dispensées par le 
professeur qu’au moment qu’il 
jugera opportun. 
Les aides à la démarche de 
résolution aident les élèves qui 
sont confrontés à une tâche 
complexe. 
L’aide de savoir-faire aide les 
élèves à organiser la conversion 
et la comparaison qui 
s’imposent. 
 
 
 
 

 
Activité extraite de l’ouvrage SVT Compétences 4

e
, C. Amand, A. Descamps, L. Guillois, F. 

Moudji, C. Chabaud, 2011, CRDP de l’académie de Nice. 

 

http://www.crdp-nice.net/svtcompetences/
http://www.crdp-nice.net/svtcompetences/


 

 

 

 

 

4ème : 
« L’apparition des caractères 
sexuels secondaires » 
 
Cette activité se situe à la fin de la 
partie « La transmission de la vie 
chez l’Homme ».  Les élèves 
savent donc que le 
développement des testicules et 
des ovaires est déclenché par une 
augmentation progressive de des 
concentrations sanguines de 
certaines hormones fabriquées 
par le cerveau. 
 

Elle est déclinée en deux niveaux, 
chacune correspondant à une 
tâche complexe, qui permettent 
de différencier les activités 
proposée aux élèves : 
- le niveau 1 est une tâche 

complexe de difficulté assez 
importante ; 

- le niveau 1* est aussi une 
tâche complexe mais plus 
aisée que la précédente du 
fait que les supports sont 
moins variés et que les 
capacités mobilisées sont 
moins nombreuses. 

Un document d’introduction 
adapté à chacun des niveaux 
permet de formuler le même 
problème : comment est 
déclenchée l’apparition des 
caractères sexuels secondaires à 
la puberté ? 
 
Le niveau 1* fait appel à 
l’exploitation d’un logiciel et non 
le niveau 1. Il est possible 
d’organiser, en amont, l’étude de 
la communication entre ovaires et 
utérus selon des modalités 
inverses en exploitant ou non le 
logiciel « Cycle » téléchargeable 
sur le site de l’académie de Rouen 
à l’adresse suivante : 
http://svt.ac-
rouen.fr/tice/animations/cycles.h
tm 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

Niveau 1 : 

 
Montrez comment est provoquée l’apparition des caractères sexuels secondaires à la puberté. 
Vous présenterez votre réponse sous la forme d’un texte dans lequel vous préciserez la 
démarche suivie. 
Vous illustrerez votre texte à l’aide d’un schéma fonctionnel traduisant ce qui se passe dans le 
corps pour que les organes reproducteurs se développent et que les caractères sexuels 
apparaissent au moment de la puberté. 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
 

http://ww2.ac-poitiers.fr/svt/spip.php?article398 

http://svt.ac-rouen.fr/tice/animations/cycles.htm
http://svt.ac-rouen.fr/tice/animations/cycles.htm
http://svt.ac-rouen.fr/tice/animations/cycles.htm


Connaissance : 
Testicules et ovaires libèrent des 
hormones qui déclenchent 
l’apparition des caractères sexuels 
secondaires. 
Capacités (items du socle 
commun précisés) :  
Rechercher, extraire et organiser 
l’information utile 
Réaliser, manipuler, mesurer, 
calculer, appliquer des consignes 

 Réaliser un schéma 

 Réaliser un graphique 

Présenter la démarche suivie 

 Exprimer par écrit les étapes de la 
démarche d’investigation 

Attitude : 
Le sens de l'observation 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
Comme pour l’activité 
précédente, des aides peuvent 
être fournies à la demande des 
élèves ou dispensées par le 
professeur qu’au moment qu’il 
jugera opportun. 
L’ouvrage dont est extraite cette 
activité (SVT Compétences 4

e
) en 

propose plusieurs, pour aider les 
élèves à organiser leur démarche  
de résolution de problème et 
exploiter tel ou tel document. 

Niveau 1 * : 

1) Montrez comment est provoquée l’apparition des caractères sexuels secondaires à la 
puberté. 

2) Vous présenterez votre réponse sous la forme d’un texte dans lequel vous préciserez la 
démarche suivie. 

3) Vous illustrerez votre texte à l’aide : 
- d’un schéma fonctionnel traduisant ce qui se passe dans le corps pour que les organes 

reproducteurs se développent et que les caractères sexuels apparaissent au moment 
de la puberté ; 

- du graphique du document 3 représentant la concentration sanguine en œstrogènes 
(UA) en fonction de l’âge). 

              
                
 
 
 
 
 

Activité extraite de l’ouvrage SVT Compétences 4
e
, C. Amand, A. Descamps, L. Guillois, F. 

Moudji, C. Chabaud, 2011, CRDP de l’académie de Nice. 
Pour l’ensemble de l’ouvrage, les documents en couleur sont disponibles sur le site 
http://www.crdp-nice.net/svtcompetences/ . Il nest exploitable que pour ceux qui 
disposent de l’ouvrage (vous le trouverez si vous le désirez dans les CDDP et les CRDP). 
 

Document identique à celui du niveau 1 
 

 

http://www.crdp-nice.net/svtcompetences/


 
 
T

ale
S : 

 

« La localisation des produits issus 
de la photosynthèse ». 
 
Cette activité est conçue sur le 
modèle d’un sujet d’ECE, pour 
entraîner les élèves à l’épreuve. La 
place à l’initiative est réduite pour 
faciliter l’évaluation. Les critères 
de réussite sont précisés en 
italique. Normalement assimilés 
par les élèves à ce niveau 
d’enseignement, ils peuvent être 
néanmoins distribués en fonction 
des besoins (ils ne le seront pas le 
jour de l’épreuve). 
 
Transformée pour être adaptée à 
toute autre situation 
d’apprentissage : 
- la conception du protocole 
devrait être relativement 
aisée (même en terminale, le 
témoin pourrait être oublié !) ;  
- l’annexe pourrait être apportée 
en « coup de pouce » et non de 
façon systématique. 
                                                                                          
Connaissance : 
Les produits issus de la 
photosynthèse peuvent être 
temporairement stockés dans le 
chloroplaste sous forme d’amidon. 

Capacités (items du socle commun 
précisés) :  
Réaliser, manipuler, mesurer, 
calculer, appliquer des consignes 

 Réaliser une préparation 
microscopique 

 Réaliser une observation au 
microscope 

 Réaliser un schéma 

Raisonner, argumenter, pratiquer 
une démarche expérimentale ou 
technologique, démontrer 

Attitude : 
Le sens de l'observation 

OBSERVATION MICROSCOPIQUE D’UNE FEUILLE D’ELODEE, COLORATION A L’EAU IODEE 
 

Compréhension de l’observation demandée 
Expliquer en quoi les observations microscopiques demandées permettent d’identifier 
des produits issus de la photosynthèse. 
 
Réalisation de la préparation microscopique 
Prélever un fragment d’une feuille d’Elodée exposé à la lumière et le déposer dans un 
verre de montre contenant de l’eau iodée. 
Après quelques minutes, rincer dans de l’eau distillée puis déposer entre lame et lamelle 
dans une goutte d’eau. 

Réaliser une préparation microscopique 

La préparation est réussie si elle est nette, propre et de bonne qualité (en 
particulier, la présence de bulles doit être minimisée).     

Observation microscopique 
Observer au microscope afin de repérer la présence éventuelle d’amidon. 

→ Appeler pour vérification 
Utiliser le microscope 
Les réglages doivent avoir  été progressivement réalisés du plus petit au plus gros 
grossissement. 
La préparation doit être centrée sur une région parmi les plus favorables de l’objet. 

Présentation de l’observation 
Réaliser un schéma montrant, le cas échéant, la localisation de l’amidon dans les cellules 
foliaires. Pour le légender, vous utiliserez le document en annexe. 

Représenter une observation par un schéma. 
Le schéma est correct si les structures représentées sont conformes à la réalité : forme, 
proportions... 
Le schéma doit comprendre un titre, le moyen d’observation utilisé, le grossissement. 
Les légendes, sans être exhaustives, doivent permettre une  bonne compréhension des 
structures représentées. 

Exploitation de l’observation 
Comparer les résultats obtenus avec ceux d’une feuille maintenue à l’obscurité pour 
conclure quant à la localisation des produits issus de la photosynthèse. 
 
 
 
 
Annexe : Schéma d’une cellule  végétale autotrophe 
 

 

 
  

 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
 

 
 

Hachette  2nde, édition 2000. 
 

 

 
Un site pour vous aider : 
ÉDU'Bases recense les pratiques pédagogiques proposées par les académies afin d'accompagner le développement des usages 
des TICE, en relation avec les programmes des collèges et lycées.  
2507 fiches sont disponibles pour la discipline Sciences de la Vie et de la Terre. 
http://www.educnet.education.fr/bd/urtic/svt/ 

http://www.educnet.education.fr/bd/urtic/svt/

